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En ce jour de la fête du Christ 
Roi, dimanche 22 novembre, 
adorons le Christ, Roi de l’Uni-
vers, venu rendre témoignage à 
la vérité. Rendons grâce avec 
toute la Création pour toutes les 
facettes de son mystère qu’Il 
nous a laissé découvrir au long 
de l’année liturgique. Deman-
dons-Lui pardon de ne pas l’a-
voir assez mis au centre de nos 
existences au long de l’année 
écoulée. Et donnons-nous à Lui 
pour que l’année qui s’ouvre 
nous aide à reconnaître sa puis-
sance et le glorifier sans fin. 
En cette fête, la liturgie nous 
donne de contempler Jésus en 
croix exerçant sa royauté au 
profit du bon larron qui l’im-
plore. Jésus, fils de David, est 
venu apporter la paix. Il est l’i-
mage du Dieu invisible, le pre-
mier-né de toute créature et le 
premier-né d’entre les morts. Il 
a en tout la primauté, car il a 
voulu tout réconcilier en faisant 
la paix par le sang de la croix. « 
Le Seigneur est Roi », chante le 
psalmiste. Il donne son pouvoir 
à un Fils d’homme, dit le pro-
phète Daniel. Jésus Christ est le 
souverain de la terre, proclame  

 
 
 
le visionnaire de l’Apocalyp-
se. « Ma royauté ne vient pas 
de ce monde », dit Jésus dans 
l’Evangile de Jean. 
 
Se relancer  
pour une année nouvelle  
La fête du Christ Roi nous 
donne l’occasion de revenir 
sur l’année écoulée pour nous 
demander si et comment le 
Christ a mieux régné dans nos 
vies et nous relance pour une 
nouvelle année. 
Cette fête a été créée en 1925 
par le pape Pie XI dans le but 
d’affirmer la royauté du 
Christ. Elle a pris un sens dif-
férent avec la réforme du ca-
lendrier liturgique demandée 
par le Concile du Vatican II. 
Elle n’est plus le dernier di-
manche d’octobre, mais le 
dernier dimanche de l’année 
liturgique : elle devient ainsi 
comme le couronnement de 
l’année liturgique. Elle porte 
le titre de Solennité du Christ 
Roi de l’Univers. 
Sources : https://liturgie.catholique.fr 

Dimanche 22 novembre  

Fête du Christ Roi  

de l’Univers 



En ce dernier dimanche de l’an-
née liturgique nous célébrons la 
solennité du Christ Roi. Et l’E-
vangile d’aujourd’hui nous fait 
contempler Jésus tandis qu’il se 
présente à Pilate en tant que roi 
d’un royaume qui « n’est pas de 
ce monde » (Jn 18, 36). Cela ne 
signifie pas que le Christ soit le 
roi d’un autre monde, mais qu’il 
est roi d’une autre façon, bien 
qu’étant roi dans ce monde. Il 
s’agit d’une opposition entre 
deux logiques. La logique mon-
daine repose sur l’ambition, sur 
la compétition, elle combat avec 
les armes de la peur, du chantage 
et de la manipulation des cons-
ciences. La logique de l’Evangi-
le, c’est-à-dire la logique de Jé-
sus, s’exprime au contraire dans 
l’humilité et dans la gratuité, elle 
s’affirme silencieusement mais 
concrètement avec la force de la 
vérité. Les royaumes de ce mon-
de se fondent parfois sur des abus 
de pouvoir, des rivalités, des op-
pressions ; le royaume du Christ 
est « un royaume de justice, d’a-
mour et de paix ».  
 

Dans l’évènement de la Croix 
Quand Jésus s’est-il révélé roi ? 
Dans l’évènement de la Croix ! 
Celui qui regarde la Croix du 
Christ ne peut pas ne pas voir la 
surprenante gratuité de l’amour. 
Certains, et peut-être parmi nous, 
peuvent dire : « Mais, père, cela a 
été un échec ! ». C’est précisé-
ment dans l’échec du péché, le 
péché est un échec, dans l’échec 

des ambitions humaines, que rési-
de le triomphe de la Croix, la gra-
tuité de l’amour. Dans l’échec de 
la Croix, l’on voit l’amour, cet 
amour qui est gratuit, que Jésus 
nous donne. Parler de puissance 
et de force, pour le chrétien, si-
gnifie faire référence à la puissan-
ce de la Croix et à la force de l’a-
mour de Jésus : un amour qui de-
meure solide et intègre, également 

face au refus, et qui apparaît com-
me l’accomplissement d’une vie 
passée dans le don total de soi en 
faveur de l’humanité. Sur le Cal-
vaire, les passants et les chefs 
raillent Jésus cloué sur la croix et 
lui lancent le défi : « Sauve-toi toi
-même ! ». Mais paradoxalement, 
la vérité de Jésus est précisément 
celle que ses adversaires lui lan-
cent sur le ton de la raillerie : « Il 
ne peut se sauver lui-même ! ». Si 
Jésus était descendu de la croix, il 
aurait cédé à la tentation du prin-
cipe de ce monde ; au contraire, 
Lui ne peut se sauver lui-même 
précisément pour pouvoir sauver 
les autres, précisément parce qu’il 
a donné sa vie pour nous, pour 
chacun de nous. Dire : « Jésus a 
donné sa vie pour le monde » est 
la vérité mais il vaut mieux dire : 
« Jésus a donné sa vie pour moi ». 
et aujourd’hui ici, dans cette égli-
se, que chacun de vous dise dans  

Un royaume de justice, d’amour et de paix 
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L’année liturgique pro-

pose aux chrétiens de 

revivre l’ensemble de 

l’histoire du salut et 

de la vie du Christ, au 

cours d’une année. 

Elle reprend les événe-

ments principaux de 

la vie du Christ : sa 

naissance (Noël) sa 

mort et sa résurrection 

(Pâques), le don de 

l’Esprit (Pentecôte). 

Elle invite les chré-

tiens à accueillir Dieu 

dans leur vie et à res-

ter tendus vers la ve-

nue du Royaume. Elle 

déploie sur une an-

née, ce que nous affir-

mons à chaque mes-

se : « Nous procla-

mons ta mort, Sei-

gneur Jésus, nous célé-

brons ta Résurrection, 

nous attendons ta ve-

nue dans la gloire » 

Elle commence le 1er 

dimanche de l’Avent 

quatre semaines avant 

Noël. Elle s’achève 

avec le dimanche du 

Christ roi (un des der-

niers dimanches du 

mois de novembre). 

« La logique de l’Evangile 

s’exprime dans l’humilité  

et dans la gratuité. » 

Par Bernard Zimmermann 
La fête du Christ Roi 

conclut  

l’année liturgique. 



son cœur : « Il a donné sa vie pour 
moi », pour pouvoir sauver chacun 
de nous de nos péchés.  
Et cela qui l’a compris ? L’un des 
deux malfaiteurs qui sont crucifiés 
avec Lui, que l’on appelle le « bon 
larron », qui le supplie : « Jésus, 
souviens-toi de moi, lorsque tu 
viendras avec ton royaume » (Lc 
23, 42). Mais c’était un malfaiteur, 
il était corrompu et il était condam-
né à mort précisément pour toutes 
les brutalités qu’il avait commises 
dans sa vie. Mais il a vu dans le 
comportement de Jésus, dans la 
douceur de Jésus, l’amour.  
 
La force de l’amour 
Et telle est la force du Christ : c’est 
l’amour. C’est pour cela que la 
royauté du Christ ne nous opprime 
pas, mais nous libère de nos fai-
blesses et pauvretés, en nous en-

courageant à parcourir les che-
mins du bien, de la réconcilia-
tion et du pardon. Regardons la 
Croix de Jésus, regardons le 
bon larron et disons tous en-
semble ce qu’a dit me bon lar-
ron : « Jésus, souviens-toi de 
moi, lorsque tu viendras avec 
ton royaume ». Demander à Jé-
sus, quand nous nous voyons 
faible, pécheurs, vaincus de 
nous regarder et dire : « Tu es 
là. Ne m’oublie pas ! ».  
Face à tant de déchirures dans 
le monde et aux trop nombreu-
ses blessures dans la chair des 
hommes, demandons à la Vier-
ge Marie de nous soutenir dans 
notre engagement à imiter Jé-
sus, notre roi, en rendant pré-
sent son royaume par des gestes 
de tendresse, de compréhension 
et de miséricorde.  
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Les périodes de 
l’année liturgique  
•Temps de l’Avent  
  (4 semaines) 
•Temps de Noël et de 
l’Épiphanie, de la fête 
de Noël au baptême       
du Christ 

•Le temps ordinaire 
débute au baptême du 
Christ. 

•Temps du Carême, 
commence le mercredi 
des Cendres 

•Temps pascal de 
Pâques à la Pentecôte 

•Suite du temps 
ordinaire jusqu’à  

•la fin de l’année 
liturgique, le 
dimanche du Christ 
roi. 

Le premier épisode vient de 
sortir. On y parle d'hospitalité 
et de migrations avec Marcela 
Villabos Cid responsable du 
pôle Migrations et Vie en So-
ciété à la Conférence des évê-
ques de France. 
Pour en savoir plus, écou-
ter : le premier épisode sur la 
page SoundCloud de “Deux 
pieds dans le bénitier” 

Grand lancement de « Deux pieds 
dans le bénitier », le podcast qui 
pose un regard catho sur les luttes 
de notre temps ! projet porté par le 
CERAS - Centre de recherche et 
d'actions sociales. 
 "Pour résumer, notre message se-

rait : notre foi chrétienne – catho-

lique en l’occurrence – nous invite 

à nous engager dans la société, 

pour qu’elle soit plus juste pour 

toutes et tous." explique Martin 
Monti-Lalaubie, co-animateur du 
podcast. 

Un podcast qui pose un regard catho  
sur les luttes de notre temps  
ttps://www.jesuites.com/deux-pieds-dans-le-benitier 



La diffusion de la prière en 
direct de Taizé continue cha-
que jour.  
Il est toujours possible de 
suivre toutes les prières sur la 
chaîne YouTube de Taizé ou 
sur https://www.taize.fr/fr 
Le midi, à 12h20, la prière 
est diffusée en audio depuis 
l’église de la Réconciliation 

où les frères prient à huis 
clos.  
Le soir, à 20h30, en solidarité 
avec tous ceux qui prient 
chez eux sans pouvoir se ren-
dre dans une église, quelques 
frères prient ensemble depuis 
une petite maison et cette 
prière est diffusée en direct 
vidéo. 

Chaque jour, prier avec Taizé 

Prie en Chemin,  

un podcast pour prier au quotidien  
couvrir de façon simple et 
pratique les Exercices spiri-

tuels de saint Ignace 
Prie en Chemin propose aus-
si des prières thématiques, 
“kits spirituels”, comme la 
“prière d’alliance guidée”, 
pour approfondir toujours 
plus sa relation à Dieu au 
c œ u r  d u  q u o t i d i e n . 
Lancée par les jésuites en 
France en 2017,  Plus de 10 
000 personnes ont téléchargé 
l’application depuis son lan-
cement. 

Dans le train, dans la rue ou 
tout simplement chez vous, 
l’application Prie en che-
min propose des podcasts de 
12 minutes qui vous aideront 
à prier où que vous soyez. 
L’application propose chaque 
jour un podcast de 12 mn al-
liant musique pour introduire 
le temps de prière, lecture 
issue du texte de la Bible et 
méditations rédigées par des 
jésuites, des religieuses igna-
tiennes et des laïcs formés 
aux Exercices spirituels. Une 
proposition qui permet de dé-
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chaîne YouTube de Taizé  

ou  https://www.taize.fr/fr 

prieenchemin.org 

Prier la bible en audio 

avec une méditation gui-

dée d'un des passages de 

la liturgie du jour selon la 

spiritualité ignatienne. 



 
 
 
 
 
 
 

L’encyclique inaboutie de 
Pie XI. Une occasion man-
quée de l’Église face à l’anti-
sémitisme,  
Georges Passelecq, La Décou-
verte, collection La Découver-

te poche. Sciences humaines et 

sociales, n° 505, (octobre 
2019) Poche12 €. 
 

Voici un ouvrage qui se lit 
comme un roman policier, en 
particulier les quatre premiers 
chapitres consacrés à la diffi-
cile recherche, à l’histoire et à 
la destinée du projet d’encycli-
que condamnant le racisme et 
l’antisémitisme, dont le souve-
nir a refait surface au début 
des années septante. 
Un passionnant cinquième 
chapitre se penche sur l’attitu-
de ambivalente de l’Église en-
vers les Juifs entre deux guer-
res, entre condamnations fer-
mes et répétées de l’antisémi-
tisme et un imaginaire où l’as-
sociation de ces derniers aux 
méfaits de la modernité autori-
sait la société à s’en défendre 
par des moyens légaux, dis-
tinction dont l’ambiguïté n’é-
chappe pas aux auteurs. 
Entre autres éléments du dos-
sier, dont le « recadrage » du 

Cardinal Innitzer après 
l’Anschluss, les lois antisé-
mites, ou la déclaration (non 
officielle) de Pie XI du 6 déc. 
1938 : « l’antisémitisme n’est 
pas admissible. Nous som-
mes spirituellement des sémi-
tes », on épinglera le décret, 
approuvé par Pie XI, du Saint
-Office du 25 mars 1928 sup-
primant l’Opus sacerdotale 
Amici Israël, parfait témoin 
de cette ambivalence. S’y 
s’exprime une des condam-
nations les plus explicites de 
l’antisémitisme que Rome ait 
prononcées jusque-là (ce qui 
ne sera pas le cas dans Mit 
BrennenderSorge en 1937), 
mais le décret s’explique 
vraisemblablement lui-même 
par le fait que l’Œuvre des 
Amis d’Israël mettait en cau-
se, au sein de l’Église, une 
interprétation de la Tradition, 
un langage et des préjugés 
dont seules la guerre et la 
Shoah devraient la débarras-
ser une fois pour toutes. 
Malgré les limites du docu-
ment, on ne peut que s’unir 
au regret des auteurs de l’ina-
boutissement du projet qui, à 
l’heure où se préparait l’ex-
termination des Juifs d’Euro-
pe, affirmait « l’incompatibi-
lité entre le christianisme et 
le racisme ainsi que l’antisé-
mitisme et dénonçait les at-
teintes particulières aux 
droits naturels des juifs ».  

Conseil de lecture 
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